
LE SEMEUR CANADIEN:

et qui" a ses raisons que la raison ne comprend pas "com- Il ne faut point regarde.t ceux qui nous enseignent le,
me dit Pascal. vérités, mais les vérités qu'ils nous enseignent.

. -I nous faut reconnaître que le péché a produit entre le
cœur et l'intelligence de l'homme une déplorable distance NOUVELLS ET FAITS DIVES.
qui nous a habitués à laisser vonlontiers au cSur le soin CHEMIS DE YEr.-On va construire prochainement ll,
d'aimer, à, l'esprit celui de connaitre. Cela va si loin que Cherin de Fer de Rouses-Point à Platsburgh. il est
chez certains individus et dans certaines circonatances, il adement
semble y avoir une séparation complète de ces deux faces traveg.-Beekmantown, Mocers &e et qui irait jusqu'à La -
de l'âme humaine. Si Pâme était dans son état normal il chine. Ce projet est vivement recommandé par le Repl-
n'en serait pas ainsi, l'esprit connaîtrait tout ce qute le cour
aime, le.cœur aimerait tout ce que l'esprit connait ou voit- burgh est ort.
drait connaître; ou plutôt, Dl'E-e, être indivisible, per-
mon isant toutes ses facltés, ne pourrait faire autrement ue e de

d'amercequ'l cliait qu d conaece u'i ame. INTraeg.-BekantowEn, Mooer es. &et s u s iraisu'à L -

d'utfoim cette séu'rlion ique el onnr cequ' aime res viennent de fonser une société littéraire sous le nom de
Toutefois cette séparation quoique réelle, n'cst pas aussi pro- "Institut-Canadien des Trois-Rivières."
fonde et aussi radicale qu'on pourrait in le croire, elle Lnc semblable société existe depuis quelque temps dans
n'est pas telle que l'esprit puisse agir sans que le cœul r8el' levillîe le l'Industrie. De semblables oranisations ro-
mêle, et puisso, si l'on peut parler ainsi, fitire ses afliires!
tout seul. C'est en définitive, la partie morale de notre être, plus vie baux fu npas tesbien Olt Mal entvaincé, qui régit tout. Scsoi itae à la pI,-psonoe
néète que nous habitons qui elailorte dans sou rbitre le p)etit -~O~o~fi e rgè.Lsvle tvlae '

L' o Inttu-aaien des TroirsRiièes.vle tvlae '
Uner seblbl sociétir pexiste depui qu u tep Dan

e fovleut, et l'Prilture y acquiert des développements très
en; ortc avec lui l'intelligence, bon gré, mal gré, libre à cel- sensibles. Il a été décidé que la législature scrait placée
le-ci dans sa démence de se vanter qu'elle lui fraye la route sur le territoire le Salenm, le pénitentiaire à Portland et
et l'éclaire dans les profondeurs de la nuit. Ce qui >roduit l erit à siîle.

le ésrdr C 1108 pa till IL s(l lulLit'Ce(11 Irot" lun i versité a Marysville.e désordre ce n'est pas tant la séptrationi, qiue l'insubordi- s
nalion. Laissez-vous emporter vers le ibyer de la chaleur' .Ls Constructions maritimes commencent à jouer un rôle
et vous yronve a i de l e s s Ires uportant dans l'Orêgon qui a aussi ses mines d'or

les deux truvime endroit. on y a trou vé des échantillons de minerais d'un assez
lis eux u mêe enroit I rand prix.-Idem

Que nous aimerions à voir les lommes sérieux de notre
pays diriger leurs études, et surtout les étuidians de cec
eÛté là; nous aider à unalyser lit nature profonde de colons et les naturels dî1 puys sont en guerre ouver-
notre être spirituel et jeter toujours lu[ts <Le lumière sur cet- te. Les Cffres, les plus saavages ennemis des blancs Ont
te partie de nous-mênmes qui ntous meten relation avec Dieu. brûlé les taisons, dévasté les lantations et massacré toits
Si un apôtre prêtant l'oreille aux s dpirs de la Iatuire enti- l les colons qu'ils ont pl rencontrer. Le guverneur sir
re y a découvert une relation mystérieuise avec lu rèdeunp- Henry Smitl a réussi à rassembler environ 10,000 lîom-
tion des enfits dle Dieu (1), not' devrions nouls pas prèter Mne jlle et est décidé à faire une guerre sans merci.
oreille attentive aux souCirs de lo -Eatsure ENmapine -le es

,pour y découvrir ce que Di notts y veli . en prre ue

te. Les L Cfres, le lssua es nneises poblnc ont

bri lesmaisonevsqc vllaglîts uli est maintenant à oune, va rece-

les colons qu'il ontlan. puI recotrr Leguenuci

vr le chapeau île cardiid al. Coue il n'y a gnesr de religion
Pril atnienxsoupis e èl natel humaine dex nost n d

Pensées de QuemelcI. établie aux Etuts-Unis, cette nouvelle dignité ne loinera
Vivre cotinuo li plpart des hommes vivent, ce n'est pas d'ombrage à personne. Personne ne s'en ell&ayera non

prendre le chemin dile li vie. plus, car dans un pays île libre-pensée et de liscussion, il
Il nie suflit pas que les désirs soient bons, il fautt qu1'iJ est auîssi flheile île combattre l'erreur chez un Cardinal que

soient réglés. citez un Arehevêque.
Grande tempête, grand cahune : Dieut proportionne la con- -Les Catholiques le la ville de Wnshington ont l'in-

solution à l'ffliction. tention île bâtir unlie église qui devra coûter un million de
L'unble e jette les yelu* sur la vie dut proclhailn qute piastres.

pour imiter le bien qu'ýil y voit. -Une demoiselle ainglaise vient de léguer, en mourant,
Il faut qle le imonde sorte dut coeur si l'o veut que Jésus- la somme de $100,000 aux diverses sociétés religieuses de

Christ y entre. Londres. La Sociétè Biblique doit en recevoir pour sa
Quello injustice il unti chrétien de vouloir ètre bien traité part $20,000.

dIi inonde, étant disciple de Jésus-Christ !
Il y en a à qui tout sert pour aller à Dieu, d'autres à Avis à nos AboiiIs.-Nous prions nos abonnés qui

rien ne suffit. . n'ont pas encore payé le montant de leur souscription de
Plus la vérité s'acquiert de disciples, luîls elle se fuit vouloir bien le faire nu plus tôt. A Montréal on peut payer

d'ennemis. à M. James Milne, libraire rite St. Joseph, iu St. Jean,
On veille avec soin pour ne pas 'erdre la sentence de sa à M. Job Flowers, et à Ste. Marie à M. Louis Auger.

terre; ons ne compte polir rien île perdre celle de son ame.
Les occasions ne fWnt pas les hommes méchants, mais NARCISSE CYR, ]ZdueleUr et Propriëraire.

elles les font cqnlnatltre pour ce qu'ils sont.
iiV. A BE L LE, I77priNeux,


